
SAINTES. Récital d’Ivan Ilic,
samedi 9 juillet 2016, 22h
Saintes. Récital du pianiste Ivan Ilic, samedi 9
juillet  2016,  22h.  Dans  l’église  abbatiale  de
Saintes (Abbaye aux Dames), le pianiste Ivan Ilic
propose un programme idéalement adapté à l’esprit
et  à  l’acoustique  du  lieu.  C’est  un  programme
intimiste, qui s’inscrit au début de la nuit d’été, retraçant
de passionnantes filiations et correspondances entre Scriabine
et Debussy, Satie et Cage… Une secrète et permanente influence
française que son programme originel enregistré sous le titre
The Transcendentalist (CLIC de CLASSIQUENEWS, mai 2014) avait
à peine exprimer de façon explicite. Or l’originalité de Satie
est bien présente, indiscutable et stimulante pour nombre de
compositeurs  et  créateurs  qui  l’ont  ou  non  directement
approché…
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Satie & friends …
In a Landscape et Dream de John Cage date de la fin de la
première période de sa production, soit 1948. Cage était alors
obsédé par Erik Satie, assez méconnu en Amérique à l’époque.
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Pendant l’été 1948 Cage a organisé 25 concerts de la musique
d’Erik Satie, et il donne une conférence qui marque l’histoire
de la musique, intitulée « Défense de Satie » dans laquelle il
oppose Satie à Beethoven, et donne raison à Satie. « Cage a
étudié les carnets de brouillons de Satie, dans lesquels il
trouve la structure rythmique de pièces à venir. Il comprend
ainsi  que  Satie  «  compose  »  le  rythme  en  premier,  puis
« remplit » les cellules de notes, pour composer ses morceaux,
et cette idée fascine Cage, qui a réalisé depuis ses études
avec Schoenberg qu’il n’avait pas de don pour l’harmonie. Cage
y trouve une sortie de son impasse esthétique, et il explore
cette même idée dans ses célèbres Sonates et Interludes pour
piano préparé, qui date la même époque. Associer les pièces
mythiques  de  Satie  avec  ces  pièces  de  Cage  est  donc  une
évidence.», précise Ivan Ilic. Outre Cage et Satie, voici tout
autant Claude Debussy… un Debussy certes adulé et célébré mais
finalement jaloux du statut particulier, atypique d’un Satie
puissant et original, définitivement inclassable.

« Debussy admirait toujours le statut de “outsider” de Satie,
son  indépendance  du  milieu  musical  parisien.  Avec  leur
ambiguïté expressive, certains préludes de Debussy sont proche
de l’esprit des miniatures Satie, bien que plus riches sur le
plan  harmonique,  et  plus  proche  de  la  musique  russe
(Stravinsky, Scriabine) qui poussait de plus en plus loin une
utilisation chromatique de la tonalité » complète Ivan Ilic. A
Satie et Debussy, maîtres des tonalités suspendues, irrésolues
et des formes inédites dans le sillon des Gymnopédies, Ivan
Ilic  associe  aussi  Alexandre  Scriabine,  le  compositeur
pianiste au mysticisme parfois superfétatoire dont il offre
les dernières pages pour le piano : « On y trouve un mélange
d’extase  et  de  calme  spirituel,  comme  s’il  savait  qu’il
fallait tout donner dans la dernière année de vie, qui s’avère
très productive, par ailleurs ».

Le programme d’Ivan Ilic à Saintes résonne tel un parcours
intérieur, singulier et original : « On passe d’une musique



modale  (Cage)  à  une  musique  entièrement  dénouée  de  drame
(Satie) à une harmonie plus complexe et suggestive (Debussy) à
l’abstraction de Scriabine, avec un tourbillon d’émotion dans
Vers  la  flamme  qui  ne  cesse  de  monter  et  de  donner  à
l’auditeur l’impression de monter vers l’extase », conclut le
pianiste.

Récital du pianiste Ivan Ilic à Saintes
Abbaye aux Dames de Saintes
Samedi 9 juillet 2016, 22h

 

 

ENTRETIEN AVEC IVAN ILIC…  question complémentaire à Ivan Ilic
pour mieux comprendre les enjeux esthétiques de son récital à
Saintes 2016.

CLASSIQUENEWS : En quoi le programme diffère t il / reprend t-
il le programme et l’esprit des pièces du cd de 2014 ?
Ivan Ilic : Ce programme est étroitement lié à
mon  disque  Le  Transcendantaliste  /  The
Transcendentalist  (CD  élu  CLIC  de
CLASSIQUENEWS en 2014), qui reliait Scriabine
avec Cage et Morton Feldman, notamment. Le
journaliste de Forbes, aux Etats-Unis a su
identifier que le « saint patron du disque
aurait pu être Satie », remarque très juste,
car  les  oeuvres  de  Scriabine  que  j’avais
choisies,  sont  presque  sans  tension,  d’un
lyrisme pure, ce qui est relativement atypique dans l’œuvre de
Scriabine, qui a plus tendance a exprimé le côté tourmenté de
l’existence.  Le  programme  du  disque  était  donc  uniquement
russe  et  américain,  mais  avec  des  influences  françaises
suggérées çà et là.
Dans  mon  programme  pour  Saintes,  le  lien  avec  la  musique
française devient explicite. En écoutant les pièces côte à
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côte, on réalise les correspondances fortes, notamment entre
Cage et Satie d’une part, et le Debussy et le Scriabine,
tardifs, de l’autre. Le mot transcendantaliste implique une
démarche intuitive de la composition, sans systèmes, et tous
les quatre compositeurs tombent dans cette catégorie.

Je me sens particulièrement proche de cette idée, car même si
j’ai fait des études de mathématiques, et je me considère
quelqu’un de plutôt rationnel dans mon quotidien, j’accepte
depuis quelques années que la vie comporte une grande part de
mystère, et que le vrai pouvoir de la musique est justement
son côté mystérieux, insaisissable, éphémère, inexplicable. Le
fait de ne pas comprendre ne nous empêche pas de faire ; au
contraire, faire en ignorant le pourquoi me semble un acte
essentiel, un geste qui tend vers l’infini ».

 

Propos recueillis en juin 2016.

Illustrations : Portrait du pianiste Ivan Ilic (© B Maire)

LIRE aussi notre critique complète du cd The Transcendentalist
d’Ivan  Ilic,  CLIC  de  CLASSIQUENEWS  (Scriabine,  Cage,
Wollschleger,  Feldman),  édité  en  mai  2014
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